





















のが 1972 年から 1973 年にかけてのことで、映画が製作されたのは 1987年で
ある。ある種の出来事は、その衝撃の強さゆえに、それを受け止め、そしてそ
1 フィリップ・フレンチ編『マル・オン・マル - ルイ・マル、自作を語る』， キネマ旬報社， 1993 
年， 214 頁．（Louis Malle, Malle on Malle, Faber and Faber limited, 1993．）























所を経験したエドモン・ミシュレ （Edmond Michelet） とロベール・アンテルム 
（Robert Antelme） の作品を取り上げ、その二つの「証言」を、言語と体験との
関係という観点から比較してみたい。次いで、ユダヤ人として占領下のパリを
生き延びたナタリー・サロート （Nathalie Sarraute） のケース、および占領下に
出会った両親のあいだに終戦の年に生まれ、占領下という時代を強迫観念のよ

























3 エドモン・ミシュレ『ダッハウ強制収容所自由通り』， 宇京賴三訳， 未来社， 2016 年， （Edmond 
Michelet， Rue de la Liberté Dachau 1943-1945， Seuil， 1955．） 本文中に引用した訳文は、既訳が
ある場合は原則としてそれを使用させていただいたが、文脈に応じて訳し直した部分もある。以下、
他の著作についても同様である。































6 エドモン・ミシュレ， 同書， 123-124 頁．




























その語が分からなければ殴られるという即物的な効果も含めて強調している。David Rousset， Les 
Jours de notre mort， Fayard， 2012， p． 971．ミシュレもまたこの方法を踏襲している。
8 エドモン・ミシュレ， 前掲書， 126 頁．

























社， 1993 年， 13頁．（Robert Antelme， L’Espèce humaine， Gallimard， 1957．）
10 収容所から戻ったときアンテルムがどれほど衰弱した状態にあったかは、当時の妻であったマ
ルグリット・デュラスの『苦悩』に詳しい。マルグリット・デュラス『苦悩』， 田中倫郎訳， 河出書
房新社， 2019 年， 80-89 頁．























































13 ロベール・アンテルム， 同書， 384頁．
14 ナタリー・サロート『見知らぬ男の肖像』， 三輪秀彦訳， 河出書房新社， 1970年．

























16 ナタリー・サロート『不信の時代』， 白井浩司訳， 紀伊國屋書店， 1958年， 3-35頁．
17 たとえば、モーリス・ナドーによるダヴィッド・ルーセの『我らの死の日々』の序文など。

























例えば、登場人物たちの「自分が何ものにも根差していない（je n’étais issu 
de rien）という感情 20」、「私は何者でもない（Je ne suis rien）21」といった言葉、
あるいは、「こうした豪奢の背後にある虚無（le néant）22」や「彼らはある日忽
然と虚無（le néant）のなかから現れ、一瞬薄片のような光を放った後、また虚
19 Huguette Bouchardeau， Nathalie Sarraute， Flammarion， p．107．
20 Patrick Modiano， Accident nocturne， Gallimard， 2003， p．140．
21 パトリック・モディアノ『暗いブティック通り』， 平岡篤頼訳， 白水社， 2005年， 5頁．（Modiano， 
Rue des Boutiques obsucures， Gallimard， 1978．） 




























25 パトリック・モディアノ， 『1941年。パリの尋ね人』， 白井成雄訳 , 作品社 , 1998年 , 159頁．















































































































パリのショアー記念館の外の壁は「義人の壁（Le mur des justes）」と呼ばれ、
占領下のフランスでユダヤ人のために行動したフランス人の名前が刻まれてい
る。また建物のエントランスに向かう壁は「名前の壁 （Le mur des noms）」と名























































Remémorer la guerre : la littérature, l’art et les lieux 
mémoriaux
MIZUNO Masashi
La mémoire de la seconde guerre mondiale occupe une place importante dans 
la littérature d’après-guerre. Non seulement elle témoigne des multiples aspects de 
cet événement historique, mais elle est aussi porteuse des renouveaux artistiques 
qui ont affecté la tradition littéraire du 20e et 21e siècles.
L’Espèce humaine de Robert Antelme, un des témoignages les plus 
importants sur le camp de concentration, est aussi l’essai d’une nouvelle écriture 
capable de transmettre la réalité indicible vécue par son auteur.
Dans les livres de Nathalie Sarraute où la guerre n’existe pas visiblement, 
la description de scènes paisibles de la vie est sous-tendue par un pressentiment 
catastrophique : il ne se passe rien mais ce « rien » pourrait entraîner des 
conséquences fatales. De la même manière qu’on peut lire des récits de Kafka 
comme une préfiguration de la Shoah – ce que fait Sarraute elle-même dans « De 
Dostoïevski à Kafka » – , on peut lire certaines descriptions de Sarraute comme 
une dénonciation des embryons d’une crise potentielle. En ce sens, la mémoire de 
la guerre joue un rôle essentiel dans les ouvrages de Sarraute.
La mémoire de la guerre hante tous les récits de Patrick Modiano, bien qu’elle 
soit indirecte pour l’auteur. Les personnages de celui-ci recherchent les traces de 
l’Occupation dans Paris d’aujourd’hui et butent sur les signes de l’absence de ce 
qui existait naguère. La ville se transforme ainsi en champ de ruines. L’œuvre de 
Modiano tente de visualiser dans le présent ces « zones du vide et de l’oubli » qu’a 
laissés la guerre et qui sont en train de disparaître.
Si la mémoire de la guerre oblige les écrivains à remettre en question leur 
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戦争の記憶と芸術表現に関する覚書
langage, on peut aussi se demander si les lieux de mémoire de la guerre présentent 
le passé seulement au niveau factuel. On peut observer que des lieux mémoriaux 
comme le Musée juif de Berlin ou le Mémorial de la Shoah à Paris essaient 
d’en appeler à la mémoire collective par le recours à des moyens d’expressions 
artistiques. Les éléments artistiques ou esthétiques sont loin d’y être accessoires : 
ils sont au contraire indispensables pour transmettre le caractère d’un événement 
qui dépasse la compréhension intellectuelle et l’imagination ordinaire.
Résistant à l’oubli et à la narration nationale qui privilégie parfois la position 
de victime, ces lieux mémoriaux partagent la question de transmission de la 
mémoire avec la littérature et l’art contemporains.

